
En 1981, la publication de son livre « La prairie temporaire à base de trèfle blanc » bouscule la 
recherche fourragère.
En 1982, pour sortir l’agriculture bretonne de l’impasse, il crée le Centre d’Etude pour un 
Développement Agricole Plus Autonome (CEDAPA) qui devient le fer de lance de l’agriculture 
durable (3000 exploitations dans l’Ouest).
En 1993, l’INRA initie avec le CEDAPA et le Conseil Général des Côte d’Armor, un programme 
de recherche d’action, valide le cahier des charges du CEDAPA qui devient une mesure-clef des 
MAE et du PDR 
André Pochon est fréquemment sollicité par les média sur les techniques agricoles, l’économique, 
le social et le politique, rédige de nombreux articles et est écouté des instances gouvernementales 
et bruxelloises.

Ouvrages publiés
	La prairie temporaire à base de trèfle blanc.: ITEB 1981

 Du champ à la source - Retrouver l’eau pure. : Coop Breizh 1988

 Les champs du possible, plaidoyer pour une agriculture durable.     
 Première édition : La Découverte et Syros – Alternatives Economiques - 1998

 Les sillons de la colère - La malbouffe n’est pas une fatalité.     
 Première édition : La Découverte et Syros – Alternatives Economiques – 2001.     
 Réédité au format poche en 2006 avec une postface inédite de l’auteur.
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CONFERENCE-DEBAT

APRES LE CIAG, NOUS POURSUIVONS LES ECHANGES ENTRE CHERCHEURS 
ET PARTENAIRES AGRICOLES DES ANTILLES-GUYANE POUR CO-CONSTRUIRE 
LES INNOVATIONS DE DEMAIN

NOUS VOUS INVITONS A VENIR NOMBREUX A LA
CONFERENCE-DEBAT DE 

  M. ANDRE POCHON

Témoignage de toute une vie de travail 
à l’interface entre la recherche et le développement  
au service de l’innovation pour une agriculture durable  

Mercredi 9 novembre 2011 de 9 à 12h00, 

INRA ANTILLES-GUYANE
salle Marc Ridet, Domaine Duclos, 
Prise d’Eau, 97170, PETIT-BOURG  

 

Agronomes et paysans  
Un dialogue fructueux 



Le monde agricole et l’industrie agroalimentaire des 3 régions Guadeloupe, Guyane et 
Martinique sont confrontés à des questions nouvelles du fait de la montée en puissance des 

préoccupations environnementales et des exigences d’amélioration de quantité, qualité sanitaire, 
organoleptique et nutritionnelle des produits agricoles et agroalimentaires. Face à ces enjeux, la 
capacité de propositions et de prescriptions techniques doit être à la fois renforcée et élargie. 

Les apports de la recherche doivent enrichir les pratiques du développement, les questions et 
pratiques des partenaires agricoles doivent interroger les chercheurs sur leurs travaux, leurs 
résultats et leurs rapports avec ces derniers.

Ces constats ont amené l’INRA à proposer, dès 2006, la mise en place d’un outil de réflexion, de 
mise en œuvre, et de suivi de projets en partenariat avec les acteurs du monde agricole, dédiés 
au transfert d’innovation et d’information, au bénéfice des exploitants agricoles, des groupements 
professionnels, des interprofessions et des entreprises agro-alimentaires de Guadeloupe, Guyane 
et de Martinique. 

Le centre INRA Antilles-Guyane est prêt à travailler avec les partenaires agricoles sur des 
projets concrets permettant de valoriser et de diffuser au plus grand nombre ses résultats en 
vue d’accompagner la nécessaire mutation des entreprises agricoles de Guadeloupe, Guyane 
et Martinique vers des systèmes agricoles innovants plus productifs et à Haute Performance 
Economique et Environnementale.

C’est la raison pour laquelle, après la réalisation du « Carrefour de l’Innovation Agronomique 
(CIAG) » en Guadeloupe et en Martinique, les 3 et 4 novembre 2011, le centre INRA Antilles-
Guyane souhaite inviter les chercheurs et les partenaires agricoles et institutionnels à continuer 
les échanges sur la nécessaire rénovation du dialogue entre tous les acteurs. 

Après avoir assisté au CIAG et passé une semaine en Guadeloupe sur le terrain, M. André Pochon, 
a été invité à y présenter une conférence-débat au cours de laquelle il témoigne de sa longue et 
riche expérience de relations constructives entre les chercheurs en agronomie ou « agronomes » 
de l’INRA et les partenaires agricoles ou « paysans » en Bretagne.

Cette conférence aura lieu
 le mercredi 9 novembre 2011 de 9h00 à 12h00  

à l’INRA, salle Marc Ridet, Domaine Duclos, 
Prise d’Eau, 97170, PETIT-BOURG  

André Pochon, auteur de cet ouvrage, s’est engagé dès les 
années 60 dans la lutte des jeunes organisations paysannes sur la 
voie du progrès. Précurseur en matière de respect de l’environnement, 
il a appliqué avec succès l’adage "gagner plus en travaillant moins".
Un des secrets de sa réussite ? Pour ceux qui l’auraient oublié : le plat 
principal au menu d’une vache, c’est l’herbe ! Il suffisait d’y penser…

Ardent promoteur et défenseur de l'agriculture durable, André 
Pochon, agriculteur breton, aujourd’hui retraité mais toujours militant, 

témoigne de ses rapports, parfois contrastés mais toujours féconds, avec le monde agronomique, 
et de sa relation particulière avec les scientifiques de l’INRA. Il revient sur son combat et celui de 
son mouvement, notamment en faveur d’une conduite d’élevage saine.

Le témoignage de l’acteur, devenu ici auteur, qui se situe volontiers entre deux univers, celui de la 
recherche et celui de l’agriculture, prend aujourd’hui tout son sens quand il nous parle de « bonnes 
pratiques », depuis leur conception jusqu’à leur appropriation, afin de mieux concilier, ensemble, 
agriculture et environnement.

Curriculum vitae
André Pochon, quatrième d’une famille de 5 enfants, après son certificat d’études en 1944, 
travaille à la ferme familiale. Il est dans sa treizième année. Le 2 novembre 1945, après les labours 
d’octobre, il rejoint le Cours Complémentaire de Corlay. Après des études brillantes, Brevet 
Elémentaire en poche, résistant aux pressions des enseignants, il rejoint définitivement la ferme 
familiale. Il suit des cours agricoles par correspondance et milite à la Jeunesse agricole chrétienne 
(JAC) où il côtoie les futurs dirigeants agricoles, Desbatisse, Lacombe… Il prêche avec eux le 
nécessaire agrandissement des exploitations et l’exode rural pour moderniser l’agriculture. Installé 
avec son épouse en 1954 sur une exploitation de 9 hectares, il va prouver que, contrairement au 
discours de la JAC, la motorisation en commun et la prairie donnent aux petites exploitations une 
chance nouvelle. 
La réussite économique spectaculaire du ménage Pochon sur cette petite exploitation leur donne 
une crédibilité incontestée. Le ménage qui a trois enfants achète en 1965 une ferme de 25 
hectares à Saint-Bihy.
André Pochon crée en 1954, le Centre d’Etude Technique Agricole (CETA) de Corlay, celui là même 
qui va se distinguer en contestant certaines techniques préconisées par l’INRA, en particulier la 
fertilisation azotée des prairies.
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